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Le capitaine Nelson - Hé ! Smiley ! Sers-moi encore un verre ! Tu sais que je n’aime pas prendre la mer le gosier à sec.  Ah ! ! ! Par la grande baleine blanche, ce rhum est une vraie bénédiction et il a été créé pour réjouir le cœur des hommes. Un autre verre, Smiley !

Smiley - Hem ! Capitaine. A ce train, nous allons bientôt toucher le fond du tonneau. Et vous savez ce que l’on dit : tonneau vide, marins ivres ! Et la mer a ses exigences.

Le capitaine - Tais-toi donc, oiseau de mauvais augure. Nous partons ce soir pour une grande expédition et je fête ce jour béni. Est-ce que le navire est prêt ?

Smiley - L’« Internet navigator » est chargé jusqu’à la sainte barbe et sa quille s’enfonce par trois brasses de fond. Est-ce vraiment utile d’emporter tout ce barda, capitaine ?

Le capitaine - Nous avons une mission à remplir et toi, tu dois remplir mon verre. Nous allons à la rencontre du monde, découvrir de nouvelles civilisations, faire partager notre savoir. Nous allons écrire l’histoire, Smiley. 

Smiley - Oui, capitaine. Je le note. (Smiley s’adresse au public.) Bonjour. Je m’appelle Smiley et lui (Smiley montre le cadre avec le capitaine.) c’est le capitaine Nelson. (Smiley sort du cadre. Le rideau se referme derrière lui.) Officiellement, j’occupe le rôle de mousse à bord de « L’Internet Navigator » un puissant bâtiment de commerce. Mais en réalité, je suis à la fois le quartier maître, le second, le cuisinier, l’homme à tout faire et l’homme de confiance du capitaine. Je suis chargé en outre de tenir le journal de bord et de noter les faits durant le voyage. Il est vrai que le capitaine a une fâcheuse tendance à mettre son nez un peu trop souvent dans les barils de rhum, mais c’est un marin expérimenté qui a navigué sur toutes les mers et personne ne connaît aussi bien que lui les 3W. Mais il n’a jamais passé le cap des Hurlevents ! Ne vous moquez pas du capitaine. Personne n’a jamais passé le cap des Hurlevents … pas encore ! Mais nous allons réaliser une première !

Le rideau s'ouvre. Le capitaine se tient derrière la proue d'un navire.

Le capitaine - Allons-y, Smiley. Ne faisons pas attendre l'histoire. 

Smiley - Les hommes sont prêts, capitaine. Nous pouvons appareiller.

Le capitaine - Très bien, Smiley. Qu’est-ce que tu attends pour rebooter les amarres ?

Smiley - Le navire est attaché à plusieurs octets d’amarrage. Ça fait un paquet de bits ! 

Le capitaine - Fais pour le mieux, Smiley.

Smiley - C’est fait capitaine. Quels sont les ordres ?

Le capitaine - Mets le cap sur la haute mer. Nous allons naviguer sur les 3W.

Smiley - L’onde semble calme, capitaine.

Le capitaine - Parfait ! (A ses hommes.) Paramétrez les voiles ! (Repris par Smiley.) Dézippez le grand foc ! (Repris par Smiley.) Et dis à Gopher de donner le protocole de navigation ! (Repris par Smiley.)  Et n’oublie pas de prendre des bouées HTML ! 

Smiley - A vos ordres capitaine. Gouvernail paré !

Le capitaine - Je prends la barre ! 

Une jeune femme arrive en courant et saute au cou de Smiley.

Spamela - Mon petit Smiley ! Tu partais sans me dire adieu.

Smiley (gêné) - Mais pas du tout. Spamela. J’avais l’intention de te prévenir.

Spamela - Tu n’as pas reçu ma lettre ?

Smiley -  Heu... laquelle ? Tu m’en écris tellement ma petite Spam. Ma boîte aux lettres déborde de tes mots doux.

Le capitaine -  Hem ! Smiley ? Je t’attends !

Smiley - J’arrive capitaine. Je t’embrasse ma petite Spam. On se voit à mon retour… dans quelques années.

Spamela - Je t’écrirai ! 

Smiley - Je n’en doute pas. (Un temps.) Ouf ! 

Le capitaine - Une de tes admiratrices, Smiley ?

Smiley - Je ne sais plus quoi faire avec cette fille. On s’est croisé sur un espace de rencontre. C’est pourtant un endroit réputé, je dirais même mythique, avec des milliers de gens venant de tous les horizons. Jusqu’à présent, pas un pépin. Jusqu’à ma rencontre avec une copine de Spamela. J’ai eu le malheur de lui donner mon adresse perso et boum ! Je ne sais pas comment, mais Spamela a récupéré mon adresse et depuis, elle m’écrit des tonnes de lettres chaque jour alors que je ne lui ai rien demandé. Quand je veux consulter mes courriers le soir, ma boîte aux lettres est pleine comme un oeuf.  Complètement explosée. Je mets des heures à l’ouvrir. C’est l’enfer. 

Le capitaine - Ce n’est rien comparé à ce que nous allons traverser. 

Reprise du thème principal. Les deux hommes changent de place. Smiley est assis sur la proue pendant que le capitaine tient le gouvernail. 

Smiley - Oh ! Regardez capitaine. Il y a une souris à bord !

Le capitaine - Une PC ou une Macintosh ?

Smiley - Une Macintosh, capitaine.

Le capitaine - Tu en es sûr ?

Smiley - Oui, capitaine. Elle porte un petit kilt, et elle marche comme ça. (Il fait signe qu’elle marche en zigzag.)

Le capitaine - Alors bouche immédiatement tous les barils de rhum.

Smiley - A vos ordres, capitaine ! J'en profite pour vous signaler qu'il n'y a plus un seul baril d'eau potable à bord.

Le capitaine - Oui, et alors ?
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